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Sainte Agnès, vierge et martyre de la voie Nomentane, 
d'après de nouvelles recherches (Dumoulin, éditeur, Paris).

Un éminent écrivain, à la fois versé dans l’hagiographie 
romaine du IV* siècle et impartial, car il ne s’était pas pro- 
uoncé jusque-là sur le sujet, M. Georges Goyau, saluait l’ou­
vrage comme « un monument de saine et bonne critique », et il 
ajoutait : « Pour la première fois, l’histoire voit clair dans la 
vie de sainte Agnès ». De son côté la Revue Bénédictine 
disait : « Les conclusions de cette étude si fouillée et menée avec 
tant de soin et de perspicacité... dégagent un portrait tou­
chant, saisissant de vérité, de la jeune patronne de Rome ».

Ce sont ces conclusions que le nouveau livre du P. Jubaru 
développe, en s’adressant au grand public. Sans négliger d'in­
diquer comment son récit s'appuie sur de solides té. oignages, 
l'auteur vise surtout à replacer sainte Agnès dans son milieu 
historique. En nous initiant à l’ensemble, trop peu connu, de 
la vie chrétienne à Rome au temps de Dioclétien, il permet de 
mieux comprendre la virginale héroïne.

L’auteur, selon l'expression de S. E. le cardinal Merry del 
Val, sait joindra « à la profonde science, la tendre piété » : 
sainte Agnès ne perd rien à être placée dans la pleine lumière 
de l’histoire. Au contraire, comme le pressentait déjà en 1899 
un sagace archéologue, le P. Grisar, dans cette lumière la 
jeune vierge apparaît « plus belle, plus vive, plus angélique ».

— Mois de saint Joseph, par le R. P. Bigué, O. O. In-12 
écu, 1 fr. 50. — P. Lethielleux, éditeur, 10, rue Cassette, Paris,

La dévotion à saint Joseph se répand de plus en plus dans 
l’Eglise. — Nombreuses sont les communautés, les personnes 
pieuses qui cherchent Dieu par l’intermédiaire de Marie et de 
son saint Epoux.

Aussi le Mois de Saint-Joseph du P. Bigué est le bienvenu. 
— C’est une suite de trente-trois méditations renfermant ce 
que nous ont laissé de mieux, sur le grand Patriarche, les 
saints, les Papes, et les théologiens. Chaque méditation est sui­
vie d’une courte histoire bien choisie.

Le P. Bigué nous présente là, en un style très simple, cor­
dial, fort pieux, une doctrine sérieuse, ramenant toujours les 
lecteurs aux vraies sources de la vie chrétienne, ne s’égarant


